
Les PME-PMI
sur la Toile
La semaine prochaine, la
chambre de commerce lan-
cera un cycle sur les tech-
nologies de l’information
et de la communication
(TIC) destiné aux PME-
PMI. « Le contenu et les in-
terventions privilégient le
concret et l’action », pro-
mettent les organisateurs.
Le premier atelier (gratuit
comme les cinq autres) est
fixé au jeudi 17 janvier de
17 h 30 à 19 h 30, rue Sadi-
Carnot. Renseignements :
& 03 21 64 64 97.

La discipline selon
S. Saint-André
Challenger de JacquesMel-
lick à Béthune, Stéphane
Saint-André a reçu un cour-
rier de la fédération socia-
liste lui demandant de ne
plus utiliser les symboles
de la rose et du poing sur
son site Internet et sur ses
tracts. « Je suis discipliné.
Je les retirerai dès que

j’aurai reçu un courrier de
la commission nationale
des conflits m’informant
que je ne suis pas in-
vesti », a répondu un candi-
dat soutenant mordicus
qu’il restemilitant d la fédé-
ration de la Somme, et dou-
tant toujours de l’investi-
ture accordée à l’ancienmi-
nistre.

Violoncelle et piano
aux Musicales
Un récital de violoncelle et
piano en hommage au
compositeur et organiste
Olivier Messiaen est au
programme des prochai-
nes Musicales de l’hôtel de
ville, le dimanche 20 jan-
vier à 17 h. Thibaut Leroy,
violoncelliste de l’ensem-
ble symphonique Ars Mu-
sica Pro Humanitata Or-
chestra et du quatuor à cor-
desMarsyas, et CharlesMi-
gnot, pianiste de 23 ans,
tous deux lauréats du
conservatoire royal de mu-
sique de Bruxelles célébre-
ront le centenaire de sa
naissance.

Le parc Beuvry va changer de
visage. La préparation du
chantier est en cours. Les tra-
vaux débuteront ce lundi
pour se terminer à la mi-avril.
Aurélie Lamari, architecte de
la ville, présente le projet re-
tenu, celui de l’architecte
paysagiste Odile Guerrier.
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Voix du Nord : Depuis mercredi,
des arbres sont abattus au parc
Beuvry. Pour quelle raison ?
Aurélie Lamari : « Lors de la
conception du projet, Odile Guer-
rier est venue recenser les arbres,
poser un diagnostic et marquer
ceux à abattre. Il y a plusieurs
motifs à leur disparition. Ils
étaient soit malades, soit morts,
soit dangereux. De plus, la confi-
guration actuelle étouffait le
parc. »
VDN : Vont-ils être remplacés ?
A. L. : « Bien sûr ! Les nouveaux
arbres seront essentiellement
plantés à la périphérie du parc et
quelques uns clairsemés à l’inté-
rieur. Ceci permettra de mettre
en valeur une nouvelle strate ar-
bustive, inexistante à ce jour.
Quelques nichoirs, mangeoires et
perchoirs prendront place sous
les arbres ».
VDN : Une nouvelle biodiversité
devrait donc apparaître ?
A. L. : « Les lieux vont s’enrichir
et le parc Beuvry deviendra le jar-
din des oiseaux. Les écoles pour-
ront ainsi venir étudier la nature
en plein centre-ville, d’autant
plus qu’à terme une signalétique
adaptée informera les prome-
neurs sur les arbres et les oiseaux
rencontrés ».
VDN : Ce parc redeviendra donc
un poumon vert dans la ville…

A. L. : « Le parc retrouvera le
côté paisible qu’il avait perdu.
L’espace sera entièrement sécu-
risé avec une nouvelle clôture po-
sée en adéquation avec l’an-
cienne porte du XIXe qui est en
cours de restauration. L’aire de
jeu pour les enfants sera quant à
elle partiellement délimitée par
une haie. Celle-ci sera à la jonc-
tion des deux parties du parc. »

VDN : Deux parties ?
A. L. : « L’entrée par le boulevard
Poincaré sera avancée afin que le
parking sauvage disparaisse. Elle
débouchera sur la partie contem-
poraine avec une fontaine, des fi-
lets d’eau, une allée pavée avec
des marches mais aussi une
rampe pour les personnes handi-
capées. Cette allée traversera le
parc pour rejoindre la rue de
Verdun. Elle longera une noue1

plantée de graminées qui ac-
cueillera le pigeonnier, déplacé.
Cette partie sera également ani-
mée par des mini jardins de viva-
ces. La seconde partie se concen-
tre sur le végétal qui permettra
d’enrichir l’écologie des lieux. Le
reste du parc sera gazonné et un
chemin de promenade créé. » t

1. La noue est une terre grasse et hu-
mide.

SOIT DIT EN PASSANT

« La biodiversité
des lieux sera plus
importante et
le parc Beuvry
deviendra le jardin
des oiseaux.»

En groupe, les étudiants ont mené un audit logistique. Mardi, ils
présentaient leur rapport devant ceux qui les ont accueillis.

L’abattage des arbres malades, morts ou dangereux prépare le
terrain pour des travaux qui commenceront ce lundi 14 janvier.

Le grand oral des étudiants
devant des professionnels

Mardi, les étudiants en mas-
ter de génie industriel et lo-
gistique, de la faculté des
sciences appliquées (FSA),
ont restitué leur audit des
process logistiques en place
dans cinq entreprises.
Véritable ouverture sur le monde
de l’entreprise, l’audit a permis
aux étudiants d’être confrontés
aux réalités de leur futur métier
et de mettre en application leurs
connaissances. « Avant de passer
quatre jours en immersion dans
une entreprise, les étudiants sont
formés à global Evalog, un référen-
tiel mondial », rappelle Sébastien
Caillau, intervenant à la faculté.
Cette opération est renouvelée de-
puis trois ans, grâce à un parte-
nariat avec le groupement pour
l’amélioration des liaisons dans
l’industrie automobile (Galia). En
France, trois établissements béné-
ficient de ce partenariat : l’école
des Mines de Paris, la FSA de Bé-
thune et prochainement l’ICN de
Metz. « Ce n’est pas rien pour Bé-
thune d’être au même niveau que
les Mines de Paris ! », s’enthou-

siasme Jean-Christophe Nicolas,
directeur de la filière génie indus-
triel et logistique.
Les cinq entreprises (Mécaplast à
Libercourt, Acument à Amiens,
Federal Mogul à Noyon, Zehnder
près du Cateau-Cambrésis et Shi-
mano à Saint-Laurent-Blangy)
qui ont accueillis des étudiants
ont été présentées succintement.
Place ensuite au grand oral avec
une seule règle selon Jacky Cou-
sin, directeur de Galia, « on se dit
tout ». Les étudiants, par groupe,
ont ensuite présenté leur audit.
En se basant sur le référentiel glo-
bal Evalog, qui n’est autre qu’un
questionnaire structuré et hiérar-
chisé divisé en six axes d’études,
ils ont évalué le process logisti-
que en place et ainsi pu dégager
des pistes de progrès et exposer
des plans d’actions. Les réponses
au questionnaire ont abouti à
une note globale de l’entreprise,
A, B ou C. Pas toujours flatteuse
pour les responsables logistiques
présents, elle permet néanmoins
de faire un état des lieux des for-
ces et faiblesses de l’entreprise. Le
grand oral se termine par un jeu
de questions réponses. t S. M.

À la mi-avril, le parc Beuvry
redeviendra un poumon vert
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